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Encore une fois la meilleure technique ä suivre est celle

fixee par AI. Le Royer dans sa notice mentionnee plus

haut.
M. Eug. Pittard a encore souligne la diversite des questions

qui se posent au sujet des stations lacustres : l'exis-
tence d'estacades de protection comme ä Geneve, l'ignorance

oil l'on est encore quant ä la diversite des types de constructions

lacustres.

Or, la science lacustre qui est specifiquement suisse, doit
ctre approfondie, et il faut la cooperation agissante de tous
les Musees suisses s'adressant aux gouvernements canto-

naux pour developper .les releves lacustres tandis qu'il en

est temps, avant que le vol des objets peches dans nos lacs

et l'arrachage des pilotis aient aneanti les derniers vestiges
d'une etape de notre civilisation.

En ce qui concerne les lacs vaudois, l'assemblee de Zurich
a exprime le vif desir de voir les Musees (locaux prendre
l'initiative d'une campagne feconde pour parachever l'ceuvre
des F. Troyon et F.-A. Forel. M. B.

UNE OCCUPATION GAULOISE

DU DOMAINE DE BEAULIEU

Plan et dessins par M. R. Schneider.

Dans une bonne partie du siecle passe, notre place de

Beaulieu offrait un point de vue d'une rare beaute. De sa

partie superieure on decouvrait le lac sur une vaste etendue,

les Alpes vaudoises, la chaine complete des montagnes de la

Savoie et une notable partie du Jura ; scene magnifique
qu'encadraient une large frise de ciel et un premier plan

occupe par les bouquets d'arbres des campagnes voisines et

la lointaine silhouette de la ville. Tous les elements de ce
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tableau concouraient ä sa grace, ä son unite, ä son harmonie.

Aujourd'hui, ce premier plan a tellement change d'aspect

qu'on ne saurait le reconnaitre dans les estampes qui repro-
duisent la place de Beaulieu d'autrefois, dont quelques-unes

sent recherchees par les collectionneurs. Peu ä peu l'oeuvre

de la bätisse en a rompu ou detruit les lignes. Du cote

gauche, ä peu de distance de la place, plusieurs maisons

relativement recentes ont retreci le panorama de la ville ;

au sud, deux grands bätiments d'ecoles cachent une partie
du lac ; enfin, du cöte droit, le Comptoir des echantillons
dresse sa facade crayeuse, dont la ligne de faite s'arque sur
le ciel du couchant comme le dos d'un mastodonte. Mais lais-
sons-tlä ces melancoliques reflexions, tout occasionnelles

d'ailleurs, qui ne sauraient nous redonner ce que nous

regrettons. Outre la question esthetique, il en est une autre
qui a rendu tres interessante, dernierement, la place de

Beaulieu. Elle est d'ordre historique et archeologique. En
avril dernier, des terrassiers qui etaient occupes ä amenager
le terrain situe ä l'angle sud-ouest de cette place, mettaient
au jour quatre squelettes, ensevelis en terre libre, ä environ

deux metres de profondeur, en tenant compte, cependant,
d'un remblai plus ou moins recent qui rehaussait le niveau
du sol d'un metre (fig. i). Le premier squelette decouvert
s'offrait pare d'un bracelet ä chaque bras ; les trois autres
etaient depourvus de tout ornement.

C'est done un fait tres heureux a enregistrer qu'une au
moins des sepultures de Beaulieu ait livre un mobilier carac-
teristique et de nature ä permettre de fixer leur age. Les
deux bracelets qui proviennent de la premiere sepulture
appartiennent, en effet, aux types de ceux qui ont ete
recueillis dans le cimetiere gaulois de Saint-Sulpice. Cette
analogie permet de les attribuer ä l'epoque de la Tene, comprise

en 450 et 50 avant notre ere. Les deux bracelets sont
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de bronze. L'un, artistement moulure, presente sur sa tige

dix-sept reliefs affectant la forme de godrons sur lesquels,

de deux en deux, figurent repetes en haut et en bas, trois

f tsre-s o^tt/o/S&s

Fig 1.

petits eeroles centres d'un point, poses deux sur un et

separes par un trait horizontal ; groupe geometrique, si Ton

veut, mais qui n'en donne pas moins l'illusion d'une figure
humaine (fig. 2).

Et ce n'est pas autre chose que l'artiste a voulu repre-
senter. Ce bracelet, creux ä l'interieur, mesure exterieure-

ment 6 cm. 5. U est pourvu d'une articulation et d'un appa-
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reii de fermeture. Celui-ci distribue aux deux extremites de

la tige iles lie au moyen d'une pointe qui vient glisser dans

une alveole *.

Grandeur naturelle.
Fig. 3.

L'autre bracelet, massif et lisse, de 6 cm. 5 de diametre

environ, est analogue ä un type recueilli plus d'une fois dans

la necropole de Saint-Sulpice (fig. 3).
La decouverte de Beaulieu nous donne, pour l'epoque gau-

loise, un point d'occupation de plus, mais qui s'eloigne des

rives du lac pour se rattacher aux etablissements de l'inte-
rieur du pays.

1 M. D. Viollier, vice-directeur du Musee national, classe ce
bracelet dans la phase de la Tene Ic (325 - 250) : «On connait, dit-il,
en Suisse, de nombreux bracelets de ce type, mais aucun avec
figures gravees. »
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On ne pourra jamais evaluer dans quelles proportions les

differentes parties du pays helvete ont ete occupees durant
les quatre siecles de l'epoque gauiloise. Combien, en effet, de

necropoles ou de sepultures isolees ont ete bouleversees et

aneanties ä travers les siecles qui nous en separent et combien

d'autres existent encore, ignorees, et que le hasard peut
nous reveler un jour ou 1'autre

Dans le sol qui nous a valu des deux bracelets que nous

venons de signaler, on a recueilli, completement ä part, un
fer de lance long de 28 cm., muni d'une douille d'emman-

chement dont la base est caracterisee par deux gros boutons

circulaires, qui ne sont autre chose que les tetes de clous

destines ä fixer la hampe (fig. 4). Quand on les examine

attentivement, on voit se detacher ä leur surface les lignes
d'une croix ä branches trapues et triangulares (fig. 5). M.
D. Violilier, vice-directeur du Musee national, date cette

piece du VIme ou du VIIme sieole de notre ere. Elle est tres

rare, du fait qu'on n'en connait que cinq ou six types sem-

blables.

Le domaine de Beaulieu nous a done livre les temoins de

deux epoques distinctes, que separent l'une de l'autre huit a

dix siecles. La presence du fer de lance dans son sol est

cependant tout ä fait fortuite. C'est un objet egare, completement

isole, et, ä ce titre, il ne peut etre l'indice d'un eta-
blissement merovingien.

Au contraire, le mobilier funeraire constitue par les deux

bracelets de bronze marque dans le voisinage des tombes

un etablissement de l'epoque gauloise, ou du second äge du

fer. S'i'l fallait proportionner cet etablissement aux quatre
sepultures que l'exploration nous a fait connaitre, il repre-
senterait ä peine le groupement d'une famille. Mais on ne

peut s'en tenir ä cette appreciation tant que de nouvelles

recherches, ä l'occasion d'autres travaux de terrassements
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plus etendus sur la place de Beaulieu, n'auront pas prouve
qu'il existe encore dans son sol d'autres sepultures de cette

epoque. Le cimetiere de Saint-Sulpice a montre mainte fois ä

quelles distances inattendues les unes des autres se rencon-

traient ses sepultures, et il est fort possible que Celles de

Beaulieu se trouvent dans une situation analogue.
Les trouvailles que nous venons d'enregistrer relevent du

domaine communal et, ä ce titre, elles sont devenues la

propriete du Musee du Vieux-Lausanne.

Septembre 1921. Julien GRUAZ.

CHRONIQUE

— A l'occasion du 25® anniversaire de sa fondation, la societd
de ddveloppement de Romaimötier va organiser une expositon du
Vieux-Romaimöticr.

Cette exposition comprendra les sections suivantes: I. Plans,
vignettes, manuscrits, brevets, documents relatifs ä la contree. II.
Habillements et parties d'habillements, costumes, uniformes, cha-

peaux, parures, etc. III. Mobiliers et agencements, coflfres, bahuts,
chaises, rouets, pendules, etc. IV. Accessoires, vaisselles, etains,
ustensiles et instruments divers. V. Drapeaux, emblemes de societe,

armes, monnaies, mddailles, enseignes, etc.
Les personnes qui pourraient exposer des objets ou faciliter la

täche du comite, sont prides de s'adresser, jusqu'au 15 avril, au
president du comitd d'organisation, M. le syndic Eug. Rochaz, ou
au secrdtaire, M. R. Buxcel.

— Les volumes XXIX et XXX du Bulletin de la sociltineuchäte-
loise de glographie renferment les notices suivantes : Tome XXIX :

EAbbl Petitot et les dicouvertes gdographiques au Canada, par le

R. P. A. G. Morice. — Le Coefficient ginirique dans la distribution
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